
 
 

Message du 1er Août 2012 
 

Il pourrait sembler audacieux de comparer le 1
er 

août à un anniversaire de 
mariage, mais c’est à cela que me fait penser l’événement que nous fêtons ce 

soir. Je m’explique. Le 1er août, c’est la décision d’hommes et de femmes de 
vivre ensemble, d’instaurer une histoire dont le commencement officiel peut se 
dater avec précision, mais dont le terme n’est pas inscrit dans un destin 

irrémédiable. Car cette histoire que nous fêtons et dont nous sommes fiers porte  
nos  regards  dans  le  temps,  loin  en  arrière,  vers  1291,  et  loin  dans 

l’espace  (pour  des  Suisses  habitués  aux  courtes  distances),  vers  le  lac  des 
quatre cantons. Cette fête nous rassemble, hommes et femmes de tous âges, 
jeunes et enfants, comme un anniversaire de mariage réunit un couple avec ses 

parents  et  amis.  Un  anniversaire  réunit  la  famille  au  sens  large  du  terme, 
famille qui, au fil des ans, s’est enrichie de nouveaux visages, de nouvelles 

cultures, de nouvelles provenances, tous réunis pour se réjouir ensemble de ce 
qui a été partagé, vécu, parfois supporté, et pour annoncer que cette histoire 
peut continuer à se dérouler sous les yeux de tous. Aujourd’hui, nous sommes 

aussi là pour cela, pour nous réjouir que des hommes et des femmes si différents, 
aux cultures, aux traditions, aux religions, aux langues si diverses, aient décidé 

jusqu’aujourd’hui de mettre leurs efforts en commun pour vivre la démocratie en 
formant un état fédératif. Ainsi s’est conclue peu à peu l’alliance qui unit tous les 
cantons. Et comme pour un mariage, un objet, un signe symbolique manifeste et 

souligne l’alliance conclue. Pour les conjoints, ce sont des alliances, des anneaux 

et non des menottes, pour le peuple suisse, c’est la croix fédérale et non pas « 

la croix et la bannière » au sens négatif que cette expression a pris. 
 
Cette  croix  est  signe  de  croisée  des  chemins  d’individus  décidés  à  vivre 
ensemble envers et contre tout, signe aussi de croisée des chemins culturels, 

linguistiques,  politiques,  économiques  ou  religieux.  Croix,  symbole  de 
rencontres et de communication, nécessaires et importantes, puisque ce sont 
elles au fond qui sont la richesse de notre patrimoine. Croix carrefour, qui 

rappelle la place de la minuscule Helvétie en Europe. Et pourtant carrefour 
essentiel où la neutralité et la disponibilité tentent d’inviter au dialogue les grands 

de ce monde. Croix qui rappelle enfin la fondation d’une organisation hélas 
toujours nécessaire, la Croix-Rouge. 
 

Et si aujourd’hui chacun de nous peut regarder cette croix porteuse de tant de 
belles significations, fondamentalement elle renvoie à Celui qui a regardé les 

hommes depuis une croix analogue. Mais loin de suggérer que l’on posséderait. 
 
Jésus  Christ  et  que  la  Confédération  serait  un  état  chrétien,  ce  symbole 

rappelle les convictions de celles et ceux qui ont fondé cet état. Elle rappelle 
que pour les chrétiens l’histoire humaine est liée à celle de ce Jésus. Bien sûr, 

les  temps  ont  changé,  les  convictions  largement  partagées  hier  le  sont 
beaucoup moins aujourd’hui, mais cette croix valorise le dialogue fécond et 
respectueux que le politique et le religieux mènent sans se confondre. 

 
 

 



Une croix est symbole de rencontre, avec tous les défis que cela suppose. Car 
lorsque je rencontre l’autre, je découvre, je m’étonne, je suis surpris, je ne 
comprends pas. Rencontrer, c’est risquer, mais le risque est inhérent à la vie, ce 

que  chaque  naissance  rappelle.  Rencontrer  l’autre,  l’accueillir,  tisser  une 
relation forte, lui faire de la place, partager un projet et se donner les moyens 

de le réaliser et de le vivre, tout cela ne va pas de soi. Voilà ce qu’il y a en 
amont d’un anniversaire de mariage : ce dont on se souvient. En se retournant 

pour voir le chemin parcouru et en regardant en avant pour faire face aux défis de 
demain. 

 

Ce 1
er 

août, nous sommes à la croisée, entre hier et demain. C’est le temps de 
la reconnaissance de l’histoire construite. C’est le temps de la prise de conscience 

des défis à relever pour que demain encore, des feux de rassemblement  et  de  
joie  puissent  rassembler  la  famille  suisse  qui  se transforme et s’enrichit 

grâce à l’apport de chacune et chacun.∎ 
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